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si vous commettez ou provoquez les parjures, l'achat et la 
vente des consciences, les fraudes, les injustices, le mépris 
de toutes les lois faites pour assurer le bon fonctionnement 
de nos institutions sociales et la protection de l’honnêteté 
et des lœurs publiques.

Et comme, pour faire le bien et servir chrétiennement son 
pays, il ne suffit pas d’exercer ses droits sans aucune mauvaise 
intention mais sans un discernement suffisant, priez Dieu de 
vous éclairer et de vous guider dans le choix que voue ferez 
des hommes auxquels vous donnerez votre corifiance. Ne 
vous rassurez pas sur des protestations de foi religieuse non 
confirmées par des actes. Le hypocrites et les traîtres sont 
plus à craindre pour vous que les francs ennemis de votre 
foi et de vos traditions nationales ; et personne ne s’entend 
mieux à exploiter le sentiment religieux du peuple que ceux 
qui le veulent perdre.

Que Dieu vous donne de comprendre que les pires enne
mis de votre pays et les vôtres, ce sont certains hommes à 
tout dire et à tout faire, sans aucune conscience ou sans 
énergie de volonté ; qui vont à la messe dans vos églises et 
la nuit aux réunions occultes ; qui prennent volontiers place 
dans les institutions catholiques et les associations pieuses 
mais travaillent plus encore conquérir des grades maçon
niques ; qui font en temps opportun des discours on ne peut 
plus catholiques, et complotent dans les loges d'émanciper, 
comme ils disent, votre conscience et de secouer le joug de 
l’idée chrétienne ; qui impriment dans leurs journaux des 
méditations pieuses sur nos fêtes liturgiques et ne perdent 
pas une occasion de reproduire les nouvelles les plus invrai
semblables injurieuses pour le Pape et les évêques et sou
vent des écrits inspirés par le maçonnisme et la libre pensée. 
C’est à vous de soustraire à ces néfastes influences tous les 
actes de votre vie publique.

Et comme vos devoirs de vie civile sont souvent aussi 
difficiles qu'ils sont importants pour vous et votre patrie, 
demandez à Dieu non seulement de les bien comprendre et 
de les bien remplir, mais d’y bien préparer les générations 
futures en instruisant vos enfan s par vos leçons et vos 
exemples. — Nous vous disions tout à l’heure que c’est la 
bonne éducation donnée aux enfants, dès les premiers temps


